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Faciliter la pensée créative d’autrui

Du dialogue à la résilience par l’art
Par Jésaëlle Berney Elbaz et Nicolas Rebord

Je guide mes apprenti-e-s assistant-e-s en maintenance 
d’automobiles dans le travail personnel en culture gé-
nérale et mon collègue Nicolas Rebord expose ses toiles 
dans l’école. Nous avons envie de faire dialoguer les ap-
prenti-e-s devant ses créations. Cet article présente notre 
expérience pédagogique.

Mes élèves, apprenti­e­s assistant­e­s en maintenance 
d’automobiles avec attestation fédérale de formation pro­
fessionnelle (AFP) découvrent une classe particulière en 
cette rentrée : elle est tapissée de reproductions de toiles 
contemporaines. Salomon décroche la peinture qu’il pré­
fère et la présente à Alex qui amorce le dialogue : « Une 
question que je me pose quand je regarde ce tableau, 
c’est ? » Salomon, ému, répond : « Je me demande pour­
quoi on a des regrets ». Alex soutient le regard de Salo­
mon qui poursuit : « Y a cinq ans, j’ai fui mon pays d’ori­
gine. Aujourd’hui j’ai des regrets. » Alex suggère : « Dans 
le passé, j’ai brûlé des voitures, mais aujourd’hui je n’ai 

plus de regrets. J’écris une nouvelle page. » Je les observe, 
unis dans leur identité momentanée d’experts­chercheurs 
par « résonnance » selon Hartmut Rosa. La reformulation 
fidèle puis le point de vue divergent d’Alex favorisent les 
liens entre l’intime et l’universel, prérequis de la culture 
selon Philippe Meirieu.

Un espace qui permet l’émergence d’une  
nouvelle pensée
Salomon tisse une réflexion entre ses regrets et son dé­
sir de construire un avenir, ici ou là­bas. Plus tard, lors 
du vernissage de l’exposition, l’on lira dans son travail 
qu’il conçoit la création d’un garage qui exportera les voi­
tures cabossées de Suisse vers son pays d’origine. Ainsi, 
les trois R de l’éducation selon Dan Siegel se manifestent : 
relation, réflexion, résilience.

L’extraordinaire ne se produit pas forcément là où on 
l’attend. Nous pouvons relier le dialogue au principe de 
l’énaction selon Francisco Varela : L’environnement se 
transforme sous l’action des individus et réciproquement, 
alors la situation se modifie à chaque instant contraignant 
les « systèmes individuels » à modifier leurs actions. Il se 
produit donc une co­dérive naturelle et imprédictible. 

P.S. : Récemment j’ai rencontré Salomon : marié, père de 
famille, il a expédié quelques voitures dans son pays, a 
repris un salon de coiffure et un restaurant, à côté de son 
travail de garagiste.
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